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en sont sorties — fut planté sur ce coin de 
terre en 1849 par M. Joseph Quevillon, curé 
(1844-1849).

Ce généreux et infatigable pasteur vou­
lant procurer à la paroisse les avantages d’une 
maison religieuse s’adressa d’abord aux Sœurs 
de Jésus et Marie connues sous le nom de 
Sœurs de Longueuil. Mais auparavant il s’a­
gissait de se procurer un terrain, un logis. A 
cette fin, il convoque une assemblée de paroisse 
où il est question d’une école de filles ( 19 
janvier 1845 ). L’assemblée décide au nom de la 
fabrique d’acheter un emplacement situé à l’est 
du presbytère (où se trouve aujourd’hui l’école 
des garçons ) appartenant ù M. Ch.-Théodore 
Palsgrave, marchand de Montréal. L’assemblée 
autorise M. le curé à faire l’achat de cette 
propriété et le contrat en est conclu à Montréal, 
le 22 janvier 1845, pour la somme de quatre 
cents piastres.

Dans une lettre à Monseigneur Bourget 
(1845,) M. le curé demande de passer cette 
propriété à la commission scolaire avec l’in­
tention bien arrêtée “d’y placer plus tard des 
religieuses de Jésus et Marie”. Dans une autre 
lettre, eu 1848, il remet sur le tapis la question 
des sœurs : “Il nous faudrait des religieux et


